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À Travers Nos Régions
CANTON KYÉ : L'ASSOCIATION AGNOS CÉLÈBRE SES 10 ANS

AGNOS ou les “sœurs unies” (en langue fang), du village Ebianeville, dans le 
canton Kyé (département du Woleu, province du Woleu Ntem), ont célébré 
samedi écoulé à Essassa, au complexe hôtelier Les Florentines, dans le 2e 
arrondissement de Ntoum, les dix ans d'existence de leur association. "Dix 
ans c'est l'âge de la maturité pour notre association qui se veut être le fer 
de lance de l'autonomisation de la femme et de la lutte contre la pauvreté 
dans notre département", souligne Murielle Ndong, la présidente. Agnos a 
été portée sur les fonts baptismaux en 2012, grâce à une idée de Laetitia 
Angue. Elle avait constaté la faiblesse économique des jeunes femmes de 
sa localité. Créant ainsi cette amicale qui se veut “une chaîne de solidarité 
et d'entraide pour combattre la pauvreté des femmes du canton Kyé 
vivant à Libreville et à Oyem”. Ces retrouvailles ont permis de dresser un 
bilan financier et moral de l'association, une décennie après sa création ; 
de réactualiser les objectifs et d'élaborer la planification des activités à 
mener. Au nombre desquelles l'assistance mutuelle, la création des activités 
génératrices de revenus (AGR), l'instauration d'une épargne personnelle, la 
mise en place d'une tontine et du panier de la ménagère. Une assistance sera 
accordée aux orphelins, veuves et nécessiteux de leur village Ebianeville. Des 
attestations de fidélité ont ensuite été distribuées aux différents membres.

PANA : EMBELLISSEMENT DE LA VILLE PAR LE PLANTING DES 
PALMIERS ROYAUX

LE vénérable sénateur Émile Kakala Ngoussi a lancé dernièrement à 
Pana, chef-lieu du département de la Lombo-Bouenguidi, la deuxième 
phase du planting des palmiers royaux. Une initiative des politiques de 
la contrée – au premier chef desquels Faustin Boukoubi, par ailleurs 
président de l'Assemblée nationale –, tous soucieux de l'embellissement 
de leur commune qui respire fièrement sa modestie. Cette deuxième 
phase s'inscrit dans le concept : "Pana ville propre". Les palmiers 
royaux plantés contribueront à embellir cette cité, et à améliorer son 
aspect environnemental. “C''est une initiative qui entre dans le cadre du 
Gabon vert prôné par le chef de l'État, Ali Bongo Ondimba, par la préservation 
de l'environnement et la lutte contre le réchauffement climatique”.

MUKETA & KEKA

Ph
ot

o 
: IM

M
Ph

ot
o 

: K
ek

a 
M

av
en

dj
i

NEUF agents des Forces 
armées gabonaises 
(FAG) de la 3e région 

militaire, à Makokou dans la 
province de l'Ogooué-Ivindo, 
ont été décorés dernièrement de 
“la médaille de reconnaissance 
et de la médaille d'honneur à 
titre normal”. La cérémonie 
solennelle s'est déroulée en 
présence des officiers, sous-
officiers, hommes de rang, 
ainsi que des parents, amis et 
connaissances des récipiendaires. 
C'est le commandant de la 3e 
région militaire de Makokou, 
le lieutenant-colonel Frédéric 
Domangue Mougoula qui a 
présidé la cérémonie. Au nom du 
président de la République, chef 
suprême des Forces de défense 
et de sécurité (FDS), il a décerné 
ces médailles aux 9 militaires 

de l'Armée de terre en service à 
Makokou. Rappelons, à toutes 
fins utiles, que ces médailles sont 
le couronnement d'un travail 
discrétionnaire des officiers 
dans la notation des troupes 
au mérite. Selon des sources 
militaires, cette récompense a 
lieu chaque année après que la 
hiérarchie militaire de l'Armée 
de terre a apprécié et noté le bon 
travail effectué en amont par 
certains soldats.
Cette remise de médailles a été 

notifiée à la hiérarchie militaire 
par la décision n°  000525/
MDN portant attribution à 
titre normal de la médaille de 
la reconnaissance des Forces 
armées à ses personnels ; de 
l'arrêté n° 000527/MDN portant 
attribution à titre normal de la 
médaille d'honneur de l'Armée 
de terre échelon bronze aux 
personnels militaires des Forces 
armées. Un vin d'honneur 
a été offert pour couronner 
l'événement.

Makokou : médailles de reconnaissance et 
d'honneur à 9 agents des forces armées

Landry EKOMBA NDOMBE
Makokou/Gabon

Photo de famille après la décoration.
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LES violences en milieu 
scolaire défraient de plus 
en plus la chronique. À 

Libreville, comme dans certains 
établissements scolaires de 
l'intérieur du pays, c'est même 
devenu une norme que certains 
élèves, souvent sous l'effet de 
stupéfiants et autres drogues, 
utilisent pour semer la terreur.
Mais au regard des dégâts 
p s y c h o l o g i q u e s  q u e  c e s 
“ingrédients” nocifs causent 
au sein de notre jeunesse et 
en milieu scolaire, plusieurs 
maillons de la chaîne sociétale 
(ONG, société civile, acteurs 
d i v e r s … ) ,  m è n e n t  d e s 
campagnes de sensibilisation 
à l'effet d'inviter les jeunes à 
éviter de se “familiariser” avec 
les stupéfiants, qui sont les 
premiers vecteurs des violences 
en milieu scolaire, et de prendre 

leur destin en main. Élu du 
peuple, l'honorable Jean-Fidèle 
Otandault a décidé de se joindre 
à cette noble lutte engagée contre 
ce “fléau nouveau et dangereux” 
qui prend de l'ampleur.
“Je tiens d'abord à féliciter 
tous les acteurs impliqués 
dans cette lutte noble, car il y 
va de l'avenir de nos enfants, 
et de notre jeunesse, celle du 
Gabon de demain. C'est notre 

rôle d'accompagner les ONG, 
la société civile et tous acteurs 
qui se battent pour éviter que 
nos écoles, nos collèges et nos 
lycées ne soient le théâtre des 
violences”, a déclaré le député 
du 2e arrondissement de la cité 
pétrolière. C'était lors de son 
récent passage au lycée privé 
islamique de Port-Gentil, où il 
édifiait les jeunes apprenants sur 
les méfaits de ce fléau.

Port-Gentil : les apprenants du 
lycée islamique sensibilisés sur 
les violences en milieu scolaire

Serge YACKELE-MIHINDOU
Port-Gentil/Gabon

Lors de l’échange avec les jeunes du lycée islamique de 
Port-Gentil.
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